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Les recherches réalisées depuis plusieurs années au Sénégal par le Labora-

toire de Parasitologie du L.N.E. R.V. de Dakar ont établi que les Trématodoses

occupent une place très importante en santé humaine et animale.

Les Trématodes ont un cycle complexe qui nécessite le passage obligatoire

par un Mollusque d’eau douce hôte intermédiaire.

La présence de l’eau est donc indispensable à la fois à la survie du parasite

et 3 l’existence du Mollusque.

Les modifications des conditions hydrologiques (barrages, lacs artificiels,

irrigation, etc . . .)  peuvent avoir une influence sur I’épidémiologie de ces affec-

tions parasitaires.

Des études réalisées sur le terrain et en laboratoire ont permis d’établir

le rôle épidémiologique des principaux Mollusques dans la transmission des

Trématodoses humaines et animales les plus importantes [(l)  (3) (4) (5) (611  .

Les résultats de ces études sont résumés dans cette note technique.

* Service de Parasitologie du L. N. E.  R.V. - BP 2057 DAKAR-HANN.
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I - PRINCIPALES TREMATODOSES HUMAINES ET ANIMALES AU SENEGAL

A- Trématodoses humaines

1 - Bilharziose intestinale à Schistosoma mansoni

2 - Bilharziose urinaire  à Schistosoma haematobium et Schistosoma curassoni

B- Trématodoses animales

1 - Fasciolose ou Distomatose à Fasciola gigantica (douve géante)

2- Schistosomoses à Schistosoma bovis et Schistosoma curassoni

3 - Paramphistomoses à :

a) Paramphistomum phyllerouxi

_4.L,.1._*w,  ,,..~U”.,~  ,_,.,  -3s” . c
.,-

L. .-“bil P,a.ra,mRhis.‘;smLlm.  .._,_.._..,,  1..  _. __._  ._ .̂.  A.  , “_._  , .,,__  _- ,L-:l

c) Cotylophoron cotylophorum* Bétai I

d) Carmyerus exoporus

e) Carmyerus spatiosus*

f) Castrodiscus aegyptiacus (équidés)

4 - Dicrocoeliose à Dicrocoelium hospes* ou petite douve.

II - PRINCIPAUX MOLLUSQUES ET LEUR ROLE EPIDEMIOLOGIOUE

.
c

1 - Famille des Bulinidae

a) Bulinus truncatus (= B. guernei) (7)

b) Bulinus globosus (=  B. jousseaumei ) (7)

c) Bulinus umbilicatus

d) Bulinus forskalii

e) Bulinus senegalensis

2 - Famille des Planorbidae

a) Biomphalaria pfeifferi

b) Gyraulus cosfulatus

3 - Famille des Lymnaeidae

. Lymnaea natalensis-

* Pour ces parasites, les Mollusques hôtes intermédiaires ne sont pas encore
identif iés au Sénégal.
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Bu linus  truncatus

( e x .  B . g u e r n e i )

,

(9-13 x 7-10 mm)
1

L O C A L I S A T I O N  I .

Espèce répandue dans la région de Saint-Louis (Delta et Lac de Guiers).

B. truncatus est fréquent dans les mares, marigots et dans les canalisations

des zones aménagées.

Cependant on le rencontre en petit nombre dans les autres régions.

ROLE EPIDEMIOLOGIQUE

a) Infestation naturelle-~-_------_------_-_

B. truncatus n’intervient que dans la transmission de Paramphistomum

microbothrium. Bien qu’en grand nombre, il ne joue aucun rôle dans la

transmission des autres Trématodoses.

B - Infestation expérimentale- - - - - - - - - - - - -  - - - - - - - - - - -

Au laboratoire, B. truncatus se révèle un excellent hôte expérimental

pour Schistosoma bovis. II est aussi un hôte expérimental pour Schistosoma

h a e m a t o b i u m .

/. . . . . .
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(11  x 8 ma)

c
10 m m

1

-__.  - - . . ____  .._.
LOCALISATION

I I  es t  p lus  f réquent  e t  p lus  abondant  dans  les  rég ions  de  Ko lda  e t  de

Tambacounda au niveau des mares et marigots. I I  rés is te  b ien à l ’assèchement

de  ces  po in ts  d ’eau .

I I  ex is te  auss i  dans les  aut res rég ions,  mais  i l  es t  t rès  rare .

ROLE EPIDEMIOLOGIQUE

a)  In fes ta t ion nature l le- - - - - - - - - - - - - - - - - - -

Dans  la  na ture ,  B .  g lobosus  in te rv ien t  dans  la  t ransmiss ion  de  Schisto-

soma haematobium, Schistosoma curassoni et Schistosoma bovis.

C ’es t  un  Mol lusque dont  le  rô le  ép idémio log ique es t  t rès  impor tan t  car

i l  in te rv ien t  dans la  t ransmiss ion des 3  pr inc ipaux Sch is tosomes de I’Homme

et  du Béta i l .

.

.
/. . . . . .

1
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Bul inus umbi l ica tus

LOCALISATION

Bul inus  umbi l i ca tus  es t  t rès  f réquent  dans les  rég ions  de Sa in t -Lou is-
(Va l lée  du  F leuve)  e t  de  Tambacounda . On le  rencon t re  su r tou t  dans  les

mares temporaires à fond latéri tique ou argile-latéritique.

Que lques  specimens  son t  rencon t rés  à  Ko lda .

ROLE EPIDEMIOLOGIQUE

a)  In fes ta t ion nature l le----------__~-~~~~~~

Bul inus  umbi l i ca tus  in terv ient  dans la  t ransmiss ion de Sch is tosoma haema-

tob ium e t  de  Sch is tosoma curasson i .

b) In festat ion expér imenta le- - - - - - - - - - - - -  -------__-

Au labora to i re , Bu l inus  umbi l i ca tus  se  révè le  en  bon hôte  expér imenta l

pour  Sch is tosoma bov is .-

/. . . . . .
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LOCAL1  SATI ON

b 4
4m

Bul inus  senega lens is  es t  t rès  f réquent  e t  abondant  dans  les  rég ions

de Sa in t -Lou is  (Va l lée  du  F leuve) , de  Tambacounda e t  de  Kao lack .  On le

rencont re  sur tou t  dans  les  b io topes  la té r i t iques  (mares  e t  mar igo ts  tempo-

raires).

I I  ex is te  en pet i t  nombre dans les  aut res  rég ions.

ROLE EPIDEMIOLOGIQUE

Infesta t ion nature l le________------------

Bu l inus  senega lens is  n ’ in te rv ien t  que dans  la  t ransmiss ion  de  Schisto-

soma haematobium.

Remarque : SMITHERS le  s igna le  comme in tervenant  dans la  t ransmiss ion

de Schistosoma haematobium et Schistosoma bovis en Gambie (9).- --.-

/. . . . . .



LOCALISATION

Bul inus forskalii, dc  fo rme t rès  var iab le ,  a  une répar t i t ion  p lus  éten-

due ,  e t  se  rencon t re  dans  tou tes  les  rég ions .-’ -.Ij ,.___  I -. -. ..- ._. - - __ ._.  _ . _ *_.  ..l ._ .”  ,-. -.,.  - .<. .  .  .  . .  .

I I  e s t  p l u s  abondatlt  ~.icl~lc; l es  rég ions  de  Sa in t -Lou is  e t  de  Ko lda .

Morphologiquemet.11,  11 t-c~~cmble  21 Bu l inus  senega lens is ,  mais  s ’en

d is t ingue  par  des  anqlcf~  $1 :‘6p:IuIe.

ROLE EPIDEMIOLOG~i)l.~l~ -_.~-..

1

In festa t ion nature l le

? B u l i n u s  forskalt: ‘1ii.l \~c*rit  dans la tt-dtismissioti  d e  S c h i s t o s o m a  bovin,_--.-  ____-.  ---. - -
d e  Par-ntn~~histornurr!  !Jtl:‘i~~~  :,I:o,-_. - -_--_-_- I C?l  ijo  G;tstrc>disctts  segyi,ti,,cus  (I’aramphisto--

] -
1 . mose  des équidés 1

l. . . . . .
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Biomphalaria pfeifferi

5

Biomphalaria pfeifferi se rencontre surtout dans les régions de Saint-

Louis et de Kolda. Sa répartition est plus restreinte, il est plus abondant

dans les mares et marigots permanents. Quelques rares specimens  sont

rencontrés dans les régions de Kaolack et de Thiès (Niayes).

ROLE EPIDEMIOLOGIQUE

Infestation naturelle- - - - - - - - - - - - - - - - - - - -

Biomphalaria pfeifferi n’intervient que dans la transmission de Schisto-~ .-

soma manson i  .

/. . . . . .
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I T
1 G y r a u l u s  c o s t u l a t u s  1

LOCALISATION

Gyraulus costulatus  est un planorbe  plus petit et plus aplati que

Biomphalaria pfeifferi. Par sa taille, il passe souvent inaperçu et se trouve

accroché sur la végétation (Pistia, Ceratophyllium, etc.. .)  ou sur des débris

végétaux ou autres. On le rencontre dans presque toutes les régions.

ROLE EPIDEMIOLOGIQUE

Infestation naturelle____-_--__------_--~

Gyraulus coslulatus intervient dans la transmission de Carmyerus

exposus  qui est un Paramphistome hématophage.

/. . . . . .
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Lymnaea natalensis

LOCALISATION

Lymnaea natalensis a une répartition très limitée, elle se rencontre

surtout dans les régions de Saint-Louis et de Kolda, dans les mares et

marigots permanents.

On en rencontre quelquefois dans les autres régions et la zone des

Niayes (région de Thiès).

ROLE EPIDEMIOLOCIQUE

Infestation naturelle- - -

Lymnaea natalensis intervient dans la transmission de Fasciola gigantica

(Douve géante).

.

I

I. . . . . .

.
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Tous  ces  Mo l lusques  se  rencon t ren t  su r tou t  au  n iveau  des  mares ,

mar igots , canaux d ’ i r r iga t ion,  e tc . .  . qu i  son t  t rès  souvent  tempora i res .

I l s  s ’adapten t  à  l ’éco log ie  de  ces  po in ts  d ’eau e t  son t  capab les  de  rés is te r

à  l ’assèchement  de  ces  b io topes (3  à  8  mois )  (3 ) .

Le  taux  d ’ in fes ta t ion  des  Mol lusques es t  souvent  fa ib le  mais  demeure

su f f i san t  pour  en t re ten i r  les  cyc les  des  Trématodes  paras i tes .

C O N C L U S I O N

Ces Mol lusques  d ’eau douce in te rv iennent  à  la  fo is  dans  la  t ransmiss ion

des B i lharz ioses  humaines  e t  des  Trématodoses an imales .

Une bonne conna issance  de  ces  Mo l lusques  (éco log ie ,  rô le  épidémiolo-

g ique)  es t  nécessa i re  avant  tou te  ten ta t i ve  de  lu t te  con t re  ces  Mo l lusques

et les Trématodoses humaines et animales.

Une surve i l lance permanente  de  l ’évo lu t ion  malaco log ique des  d i f fé ren ts

po in ts  d ’eau  e t  s i tes  hydro log iques  (bar rages ,  zones  i r r iguées ,  aménagement

hydro-agr ico le ,  e tc . .  .  ) es t  nécessa i re . Cet te  surve i l lance  cons t i tue  une

pr io r i té  compte  tenu  du  rô le  fondamenta l  que  jouen t  ces  Mo l lusques  dans

la  t ransmiss ion  de ces  a f fec t ions  paras i ta i res .

Cet te  é tude pré l im ina i re  devra  ê t re  ac tua l i sée  en  fonc t ion  de  I’évolu-

t ion  des  cond i t ions  éco log iques  rég iona les .
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R E S U M E

.
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Des études réalisées sur le terrain et au Laboratoire ont permis d’Ctab;ir

le  rôle épidémiologique des Mollusques d’eau douce dans la transmission  -les

principales Trématodoses humaines et animales.

H. 1. Paramphistomum microbothrium .- > Paramphistomose

I /

yulinust r u n c a t u s  k :: E:

H.I.

piiiG--H.l.

Schistosoma haematobium =>Bilharziose  humaine

Bilhar-ziose humaine
Schistosoma curassoni ==>  Schis+osomose  3.,i,Y,alei

Schistosoma bovis =i Schistosomose animale

anima le

Schistosoma bovis ==>Schistoso,::ose  animale

Schistosoma haematobium =>Bilharziose  humaine

S c h i s t o s o m a  haemat, tiium  => Bii:srziose  i-;G:::aine

Schistosoma curassoni => Bilharziose humaine
Schistosomose animale

3 H. E. Schistosoma bovis =>Schistosomose animale

Paramphistomose
/5

H. 1. Paramphistomum phyllerouxi =>  anima,e

v%H. 1. Schistosoma bovis=> Schisto;~;n:,;:,‘mPU,,

H. I. Gastrodiscus aegyptiacus =>  anima,e

Bulinus senegalensis

Biomphalaria pfeifferi

H. 1.  Schistosoma haematobium => Bilharziose humaine

. I. Schistosoma mansoni => Bilharziose humaine

Gyraulus costulatus
l-

) H. 1.  Carmyerus exoporus => Paramphistomose animale

Lymnaea natalensis > H. 1.  Fasciola gigantica => Distomatose animale

(H.I.  = hôte intermédiaire naturel ; H.E. = hôte intermédiaire expérimental).
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